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Situation poutico taire

0° nord, 0° sud: geostrategie de la latitude (1)
«Eh bien! Puisque nos frontieres ne sont pas assez eten-
dttes. puisque au sud. l'Ocean nous oppose une barriere in-

franchissable, puisqu'il nous faut chercher au-delä des

Etats-Unis et dans un pays limitrophe ce vingt-huitieme
parallele, c'est lä im casus belli legitime, et je demande que
l'on declare la guerre au Mexique!»

Jules Verne, De la Terre ä la Lune. 1865.

Des epices, de l'or, des richesses materielles: les navigateurs europeens des XVe et XVIe siecles ne tä-

tonnent pas. Ils partent sciemment d la conquete des nouveaux comptoirs asiatiques sans etre obliges
de se frayer, manu militari, un passage terrestre au travers du bastion moyen-oriental de l'Empire otto-

man. Cette Solution maritime, la seule envisageable etant donne les rapports de force, oblige le Portugal

et l'Espagne d un rapide developpement technologique dans la construction des bateaux et la

navigation au long cours, ce qui entrame une competition et une emulafion entre puissances maritimes,

grandissant au rythme des nouvelles prises et decouvertes.

Anibal Jaimes1

C'est dans le sillage de ces

conquetes maritimes que des

empires prennent ä tour de röle
le contröle d'immenses terri-
toires ou de points strategiques
outre-mer, qui gagnent ou per-
dent leur notoriete, suivant les
aleas du commerce mondial,
des innovations technologiques
et des conflits d'interet.

La zone du canal de Suez et
la sortie Sud de la mer Rouge,
le detroit de Bäb-el-Mandab, les
detroks de Drake et Magellan,
ceux de Gibraltar et de la Sonde,

Malacca, Bosphore et Dar-
danelles, sans oublier celui
d'Oman, constituent des
ressources geostrategiques con-
nues depuis l'Antiquke. Mais
d'autres points du globe n'ont
pas immediatement devoile leur
valeur strategique.

HIER

Malindi, 1498

Vasco da Gama est charge par
le Roi du Portugal de mener la
premiere tentative de relier par
voie maritime l'Europe ä l'Inde.
Pour le Roi, il ne s'agit pourtant
pas d'un verkable choix delibe-
re, mais plutöt d'une Solution
de rechange au troisieme degre.
C'est d'abord le pere de Vasco,
Estevao, qui est designe pour
accomplir la mission, mais sa
mort prematuree pousse le Roi
ä choisir comme remplacant
Paulo, fils aine d'Estevao et fre-
re de Vasco. Paulo refuse de

partir ä la tete d'une pareille
aventure et, en desespoir de

cause, c'est Vasco qui est fina-
lement choisi par le roi Emmanuel

pour Commander la
mission. La plupart des membres
d'equipage des quatre navires
de l'expedition sont des repris

de justice consideres comme
«sacrifiables», car la mission
n'est pas sans risque. Outre les

dangers lies ä la navigation au
long cours dans des contrees
mal connues, la mission de Vasco

da Gama a pour but d'ouvrir
des comptoirs commerciaux
dans un territoire sillonne
depuis des siecles par des navires
arabes. Pour detröner Momba-
sa, la grande metropole com-
merciale de la region, Vasco da
Gama tisse des alliances ä

Malindi, ville situee 100 km au
Nord, qui dispute alors la Suprematie

ä Mombasa. Et c'est lä, ä

Malindi, que le Portugais trouve
la clef qui lui ouvre la voie vers
l'Inde en la personne de Ahmad
Ibn Majid, pilote arabe repute.

Mont Ceperou, 1643

L'assassinat de Linea Ata-
hualpa2, ordonne par Francisco
Pizarro en 1533, est connu
comme «la tragedie de Caja-

' President de Hepta. aero histoire et pionniers de la technologie aeronautique. http:Ihvww.hepta.aero/
' Dernier lnca, aussi nomine Atabalipa.
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Situation politico-militaire

marca». du nom de la ville oü
le souverain est piege par les

Espagnols. Le mot «tragedie»
est ici presque un euphemisme,
car, pour les sujets de Tinea, sa

mort etait invraisemblable, ä tel

point que des legendes naissent

depuis lors pour expliquer la
soudaine disparition du mo-
narque. La plus persistante
d'entre elles parle d'un chef de

guerre nomme Ruminahui qui,
avec ses troupes, aurait libere
Atahualpa et assure son escorte
jusqu'ä une ville riche et extra-
ordinaire, perdue dans la jungle,
oü l'Inca aurait son corps re-
couvert d'or en poudre. C'est
ainsi qu'apparak la legende de
«El Dorado», l'Eldorado. Malgre

la capture, la torture et
l'execution de Ruminahui en
1535, le mythe persiste et skue
l'acces ä la ville doree pres de

l'embouchure d'un fleuve, quelque

part sur la cote sud-ameri-
caine. Un siecle plus tard, des

explorateurs s'aventurent encore
ä sa recherche, dont quel-

ques-uns survivent et fondent
des colonies. Parmi eux, Poncet
de Bretigny, mandate par la

Compagnie du Cap Nord, achete

une colline pres de l'embouchure

d'un fleuve et baptise
l'endroit du nom du chef indien
de la tribu Galibi qui la lui a

vendue: Mont Ceperou.

Pascua florida, 1817

Le traite de Paris de 1763 re-
donne ä l'Espagne des droits
sur le territoire oü Juan Ponce
de Leon avait debarque le
15 avril 1513, date de la Pascua

florida-, et occupe jusqu'alors
par l'Angleterre. Malgre cela, le
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Le Systeme de transport le plus sophistique' du XV' siecle, la cara-
velle portugaise.

XIX0 siecle s'avere fatal pour le

pouvoir espagnol en Amerique.
En 1817, les Etats-Unis enva-
hissent la peninsule de la «Pascua

florida»4. L'objectif est de

mettre fin aux constantes incur-
sions des indiens Seminolas et

pourchasser les esclaves afri-
cains qui s'echappent des plan-
tations et, du meme coup, occu-

' Dimanche des Rameaux.

' Eactuelle peninsule de la Floride.
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per un territoire que l'Espagne
possedak mais ne contrölait pas.
La premiere guerre Seminola
est enclenchee (1817-1818),
suivie de la deuxieme (1835-
1842), oü 5000 guerriers com-
battent 200000 soldats. Quand
la troisieme guerre Seminola se

termine (1855-1858), il ne sub-
siste que 200 Seminolas. En
1821, les Etats-Unis paient ä

l'Espagne 5 millions de dollars
en compensation d'un territoire
de 140000 km2, la moitie de la
surface de l'Italie.

Tyuratam, District de la Steppe,
1863

La Circulaire Gorchakov de
1863 constitue la base legale
qui annonce la nouvelle
politique interne de la Russie,
notamment la fagon de regier les
conflits sur les frontieres de

l'Empire. Davantage qu'une
affaire interne, la Circulaire en-
courage et permet ä la Russie
d'annexer ce qui reste de l'Asie
centrale encore hors de portee
du tzar. Ainsi, deux nouvelles
entites administratives sont
creees, la Gubemiya5 de Tur-
kestan et le District de la Steppe.

Pour äffinner le contröle sur
la region, des forts sont construits

et, vers 1890, des Colons
russes sont etablis dans les
nouveaux terrkoires. Entre 1906
et 1912, l'installation de plus
d'un demi-million de fermiers
russes dans ces terres fait voler
en eclats ce qui reste de la vie
nomade des populations lo-
cales. Finalement, ne souhaitant
pas etre enröles de force dans
l'arme du tzar en 1916, des
milliers de kazakhs s'organisent
dans une guerre de resistance.
Le mouvement est ecrase par
l'armee russe et les rares survi-

' Gouvernorat.
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Carte de la cote nord sud-amdicaine, vers 1520.

vants fuient vers la Chine et la

Mongolie.

AUJOURD'HUI

«La Terre est le berceau de l'hit-
manite, mais on ne peut pas vivre
dans un berceau pour toujours.»

Konstantin Eduardovitch Tsiol-
kovski, 1911.

Kalouga, 1896

Un obscur professeur de ma-
thematiques debute en 1896 la
redaction d'un ouvrage intitule
L'exploration de l'espace cos-
mique par des engins ä reaction.
II travaille dans un gymnase ä

Kalouga, ä 150 km de Moscou,
et son texte est le premier ä

s'interesser scientifiquement ä

la conquete de l'espace, domaine

dont il etablk les bases sur la
theorie des fusees. Publie en
1903 seulement, il est loin d'at-
tirer l'interet de la presse
mondiale. Pour memoire, 1903
correspond ä l'annee oü les freres
Orville et Wilbur Wright reus-

sissent ä faire decoller un avion
du sol, oü Henry Ford vend son

premier Model A et oü Mary
Anderson patente les essuie-

glaces pour les voitures. Mais
l'ouvrage en question ne parle
pas de technologies commercia-
lisables. II decrit avec des
details remarquables un vaisseau

spatial propulse par un moteur-
fusee (capable de fonctionner
dans le vide), alimente par de

l'oxygene et de l'hydrogene
liquides. De plus, l'engin dispose
d'une cabine pressurisee avec
une reserve d'oxygene pour
l'equipage et eile est munie
d'un sas permettant aux pilotes
des activites extravehiculaires,
en etant düment habilles ä l'aide

de combinaisons pressuri-
sees, de scaphandres et de

reserves d'air.

Plus important encore, l'auteur

etablk pour la premiere fois
les lois du mouvement pour un
corps de masse variable (la
masse de la fusee diminue en
fonction de la consommation
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des ergols6 et de l'altitude), au

moyen d'une formule qui pren-
dra son nom: formule de Tsiol-
kovski (Konstantin Eduardovich
Tsiolkovski, 1857-1935).

Une deuxieme edition est
publice en 1914, qui decrit un engin

possedant dejä des systemes
pour 1'orienter et le stabiliser au

moyen de gyroscopes et de de-
viateurs de jet. Dans le domaine
de la propulsion, l'utilisation
des differents ergols est reexa-
minee et un moteur atomique
est meme envisage.

La formule de Tsiolkovski
permet des lors ä quiconque de

se rendre compte de deux
elements qui sont devenus le b.a.-
b.a. de Pactuelle technologie des
fusees: le besoin d'utiliser des
lanceurs ä multiples etages et

1'importance de la latitude ä

partir de laquelle s'effectue le
lancement.

Worcester, 1907

Robert H. Goddard (1882-
1945) fait une entree fracassan-
te ä l'Institut polytechnique de

Worcester. Avant que la fumee
de son premier essai, en 1907,
d'une fusee ä combustible solide,

n'ait disparu des couloirs,
ses professeurs decident de ne

pas renvoyer le jeune etudiant,
mais de l'encadrer et encourager

ses recherches.

Le premier brevet de
Goddard, en 1914, se refere ä une
fusee propulsee par un moteur ä

combustible liquide et, la meme
annee un deuxieme decrit une
fusee ä etages multiples et
propulsee par combustible solide.
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Carte de Vemplacement du canon dans De la Terre ä la Lune de

Jules Verne.

En janvier 1920, le Smithso-
nian Institute publie un recueil
de travaux de recherche de Goddard

sous le titre A Method of
Reaching Extreme Altitudes, oü
sont decrites les investigations
sur la haute atmosphere au

moyen des ballons portant des

instruments de mesure, ainsi que
des calculs theoriques au sujet de
la propulsion des fusees. Dans la

meme publication, Goddard
propose egalement le lancement

d'une fusee vers la Lune, munie

d'une charge de poudre qui ex-

plosera quand la fusee percutera
sa cible, demontrant indubitable-
ment aux observateurs terrestres
le succes de la mission.

Cette proposition est prise par
la presse comme l'archetype de

Pexperience du scientifique fou,
et pendant des mois les journaux
s'aeharnent ä ridiculiser Goddard

et ses projets.

6 Un ergo! est la combinaison d'un ou plusieurs combustibles avec un ou plusieurs comburants. Parmi les plus

repandus, citons l'oxygene liquide (LOX) + hydrogene, LOX + kerosene, LOX + hydrazine (H4N2).
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En mai 1926, il teste ä Au-
burn, Massachusetts sa premiere

et tres primitive fusee utili-
sant du combustible liquide.
Mais la demonstration n'est pas
suivie d'un appui gouverne-
mental et Goddard doit se
contenter des maigres subsides de

quelques fondations afin de

poursuivre ses experiences. Une
nouvelle publication, en 1936,
est financee par le Smithsonian
Institute sous le titre Liquid
Propellant Rocket Development,
oü sont decrits les avancements
des differentes experiences de
Goddard.

Transylvanie, 1910

Dans l'ecole de Sibiu7, tout le
monde connak Hermann, de la
ville voisine de Sighisoara, et
ses reves. Inspire par les recits
de Jules Verne, le jeune homme
noircit des cahiers complets
avec des dessins et des Schemas
de fusees. II est convaineu de la
possibilite pour des etres hu-
mains de voyager dans l'espace.
Des son inscription au gymnase
local et avec des moyens deri-
soires, il entame un programme
d'experimentations physiologi-
ques sur lui-meme, afin de fester

les limites de la resistance
humaine aux rigueurs auxquelles

se verra expose un voyageur
dans l'espace. En 1923,
Hermann Julius Oberth (1894-
1989) publie La fusee dans

l'espace interplandaire, suivi, en
1929, de Facons de voyager
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Robert H.Goddard et son equipe, vers 1926, avec une fusee experi-
mentale.

dans l'espace. Dans ces deux
livres est explique pour la
premiere fois de facon detaillee
Pensemble des Operations,
engins et structures permettant ä

l'homme de quitter Patmosphe-
re terrestre. Ainsi, presque
chaque technologie actuelle est
decrite ou prevue: fusees et
satellites5, pas de tir, combus-
tibles, alunissage, sondes
interplanetares, stations orbitales
internationales, vaisseaux reuti-
lisables...

En 1929, Oberth travaille
comme Consultant scientifique
chez UFA-Film Company, au

moment oü Fritz Lang tourne
Une femme dans la Lune,
premier long metrage dans lequel
les protagonistes sont dans l'es¬

pace. A la fin de la meme
annee, Oberth reussit son premier
lancement d'une fusee ä

combustible liquide, avec l'appui
des etudiants de l'Universite
technique de Berlin. Un de

ces etudiants est Wernher von
Braun, qui devient le directeur
du Centre des essais de fusees,
tout d'abord situe ä Berlin-
Kummersdorf, puis qui deme-

nage ä Peenemünde, sur la cote
balte. C'est lä que von Braun et
son equipe developpent la
premiere fusee balistique moderne,
la A4, plus connue comme V2,
engin qui comporte 95 inven-
tions sorties tout droit des

travaux de Oberth.

A.J.

(A suivre)

Dans cette meme ville, en 1551, Conrad Hass, un artificier de l'armee, a realise les premieres experiences
connues avec des fusees ä poudre ä etages multiples.

' Bien qu 'Oberth decrive dans ses ouvrages des satellites de differents types et usages, il ne mentionne pas de satellites

de telecommunications. La premide evocation d'un satellite de telecommunications est due ä Sir Arthur Clar-
ke, un ecrivain de science-fiction qui, en 1945, publie un article dans le magazine Wireless World; «Extra-Terres-
trial Releiys». L'article fournit les calculs et Solutions pratiques pour placer un satellite sur une orbite geostation-
naire (dite «orbite de Clarke» en son honneur).
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